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L'impôt de guerre 
— Da Journal de Genève. — 

La presse de la Suisse allemande discute 
activement le nouvel impôt de guerre et 
les diverses décisions prises à ce propos 
par la conférence des directeurs cantonaux 
des finances. M. le prof. J. Steiger, à Berne, 
l'un des experts consultés par le Départe-

- ment des finances; donne, dans les Basier 
'^M^eSMckTen^aW^WlSRë^ë dérffîëTrd'inté«' 

ressants détails sur le projet et sur les 
principes qui en ont inspiré les auteurs. 
Voici quelques extraits de ses observations. 
• Il faut relever tout d'abord le fait que, 
•en ouvrant la conférence et au cours de 
la discussion, M. le président Motta a dé­
claré catégoriquement qu'il s'agit pour la 
Confédération de prélever une fois pour 
toutes un impôt de guerre extraordinaire 
et non point de jeter les bases d'un impôt 
fédéral permanent sur le capital ou sur lé 
revenu. D'autre part ce prélèvement extra­
ordinaire ne peut être considéré que comme 
une partie des mesures financières néces­
saires pour rétablir l'équilibre du budjet 
fédéral. Il devra être complété par de nou­
velles ressources permanentes (p. ex; l'im­
pôt sur le tabac, etc.) 

On a, dans certains journaux, évalué la 
dépense totale de la mobilisation à 150 
millions de. francs. Il va de soi qu'il est 
complètement impossible de fixer un maxi­
mum' quelconque tant que la guerre n'est 
pas terminée. Mais une chose est certaine, 
c'est que le total sera supérieur à 130 mil­
lions et qu'il s'élèvera au minimum à 200 
millions, peut-être même beaucoup plus 
haut, suivant la durée de là guerre, malgré 
la diminution considerate des effectifs mo­
bilisés actuellement. 

Sur la base du capital imposable de 1913 
dont le capital se montait pour toute la 
Suisse à IG milliards 260 millions, les taux 
d'impôts prévus par le projet et publiés 
précédemment rapporteraient 85 à 90 mil­
lions. Le produit réel de l'impôt dépendra 
forcément de l'état des cours et de la situa­
tion économique générale au moment où 
il sera prélevé. C'est pourquoi la condition 
essentielle d'un rendement satisfaisant est 

que la taxe ne soit perçue que lorsque la 
situation aura repris son équilibre et que 
les circonstances seront redevenues à peu 
près normales. C'est bien ainsi que l'entend 
le Conseil fédéral; •) * 

Cependant il faut admettre de toute fa­
çon une moins-value par rapport aux chif­
fres de 1913. Si l'on estime cette moins-
value à 20 °/o environ, on verra que le pro­
duit total ne dépassera pas, de beaucoup 
70 millions et que, en déduisant le 20°/o 
attribué aux cantons, on atteindra bien 
juste et non sans quelque peine la somme 
nette de 60 millions que M. le président 
Motta a déclarée être le minimum indis­
pensable à la Confédération. 

La conférence des directeurs cantonaux, 
en abaissant de 30.000 francs d'abord à 
20.000, puis à 10.000 francs le minimum 
du capital et de 3000 à 2500 francs le mi­
nimum du revenu professionnel imposa­
bles, a augmenté de 2 millions le produit 
de l'impôt. M. Steiger approuve cette dé­
cision non pas tant à cause de ses consé­
quences financières, qui ne sont pas très 
considérables, que pour donner à tout 
l'impôt de guerre un caractère plus géné­
ral et plus national. La proposition a mê­
me été faite par le directeur des finances 
du canton de Zurich d'imposer les capi­
taux dès le chiffre de 5000 francs. Elle a 
été réjetée par la conférence. Peut-être 
sera-t-elle reprise dans les Chambres fé­
dérales. 

Ajoutons que la conférence a exprimé, 
le désir qu'aucune limitation ne fût imposée 
par la loi aux cantons quant à l'emploi du 
20% qui leur est attribué. II va de soi que 
celte somme sera consacrée en toute pre­
mière ligne aux dépenses extraordinaires 
d'assistance et autres résultant de la guerre. 
Ces dépenses s'élèvent, dans l'ensemble 
des cantons, à près de 500,000 francs par 
mois. 

La perception de l'impôt sera entièrement 
confiée aux cantons, ce qui est la meilleure 
manière de la rendre fructueuse tout en 
tenant compte des habitudes de chaque 
canton. 

Notre ravitaillement 

M. le conseiller national Frey a été dé­
légué à Rome pour chercher, au nom de 
la Confédération, à obtenir livraison des 
nombreux stocks de marchandises en 
souffrance dans le port de Gènes. Deux 
mille cenq cents wagons de maïs, du blé, 
de l'avoine, 10,000 sacs de café, du malt, 
des épices sont retenus en Italie, bien que 
te~Conseil".fèdéral; se-soir porténgaTatrflruT 
près du gouvernement royal que toutes 
ces marchandises seront consommées en 
Suisse et qu'aucune ne sera réexportée. 

D'après ce que dit le Journal de Génère, 
l'Italie a retenu toutes ces marchandi­
ses conformément à un décret royal da­
tant du 13 novembre et imposé plus ou 
moins par l'Angleterre. Ce décret tendait 
à diminuer la contrebande au profit de 
l'AUemagne. Indirectement il risque fort 
de nous gêner extraordinairement pour 
notre ravitaillement. 

La mission de M.Frey consistait exacte­
ment à obtenir l'autorisation d'acheminer 
les marchandises suisses retenues à Gênés, 
et ayant pris la mer au départ, avant l'ar­
rêté italien du 13 novembre, ordonnant 
que seules les marchandises accompagnées 
d'un connaissement ou lettre de voiture 
direct, pénétreront à l'avenir en Suisse 
par l'Italie. 

En même temps, M. Carlin, négocie à 
Londres pour faire connaître au gouver­
nement anglais les bonnes intentions de 
la Confédération. Londres voudrait que la 
Suisse interdise toute réexportation et 
qu'elle frappe les métaux principalement 
d une interdiction d'exportation absolue. 
La Confédération ne peut pas aller jusque 
là. La Gazette de Lausanne déclare que 
le Conseil fédéral ne peut pas condamner 
l'industrie suisse à mort en lui interdisant 
d'exporter ses produits manufacturés. Les 
neutres ne sont pas obligés d'empêcher 
l'exportation des produits industriels pour 
le compte de l'un ou de l'autre des belli­
gérants, s'agit-il même d'armes et de mu­
nitions. Les neutres n'ont, sur ce point, 
que le devoir de traiter tous les belligé­
rants sur le même pied. 
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Pour vivre, la Suisse doit pouvoir 
échanger les produits de ses industries 
contre les matières premières et denrées 
dont elle a besoin ; ainsi, l'Allemagne et 
l 'Autriche nous fournissent le fer, le char­
bon, le sucre, le carbonnate de soude, etc. 
Si nous rompons toutes relations commer­
ciales avec elles, comme le voudrait l'An­
gleterre, nous ne recevrions plus aucun 
de ses produits de première nécessité. 

Les pourparlers entrepris par les deux 
délégués du Conseil fédéral à Gènes ont 
abouti à la conclusion d'une entente, qui 
parait être définitive pour ce qui concerne 
les points principaux. Les marchandises à 
destination de la Suisse, qui étaient arrê­
tées dans ce port vont donc être achemi­
nées à leurs destinataires. En partie, ces 
marchandises seront achetées par la Con­
fédération, mais pour une bonne part, elles 
seront importées par les grossistes qui les 
ont commandées. 

L'arrêté instituant le monopole de l'im­
portation des blés contient une réserve 
explicite excluant du monopole les envois 
qui ont été commandés par les grossistes 
suisses avant l'institution dudit monopole. 
En outre, le Conseil fédéral a toujours le 
droit d'accorder des licences d'importation. 

Les considérations qui précèdent sont 
justes et nous ne pouvons accepter qu'on 
nous incite à rompre nos relations d'affai­
res avec nos voisins. Mais il y a tout de 
même une mesure à garder et nous nous 
demandons, pour prendre un exemple, ce 
qu 'on attend pour réglementer l'exporta­
tion du fromage, que des acheteurs étran­
gers viennent nous enlever en payant, il 
est vrai, de bons prix, mais en rendant 
cet aliment de première nécessité, assez 
rare en Suisse, pour que son prix soit en 
augmentation de 20°/o. 

Que les producteurs suisses y trouvent 
leur compte, c'est certain ; mais c'est le 
consommateur suisse qui paie la différence 
et qui doit assister impassible à l'exode 
de cet aliment qui finira, si l'on n'y met 
ordre , par n 'être plus vendable qu'aux 
consommateurs liches. 

Le coût de la guerre 

U Economiste français donne le compte-
rendu d'une séance de la Société d'écono­
mie politique de Paris, sous la présidence 
de M. Paul Leroy-Beaulieu, de l 'Institut, 
avec à l 'ordre du jour le sujet suivant: 
c< De la reprise des relations commerciales 
après la guerre. » Nous en reproduisons, 
à titre de document intéressant, ce qui a 
trait au coût de la guerre. 

«M, Yves Guyot pose la question de la ma­
nière suivante: La guerre absorbe des capitaux; 
elle arrête des productions et des échanges. LP 
lendemain de la guerre, quel sera le caractère 
des relations commerciales non seulement des 
belligérants entre eux, mais de toutes les nations? 

Le coût des guerres de 1853 à 1866 a été étu­
dié par M. Paul Leroy-Beaulieu dans son livre 
intitulé: a Recherches économiques sur les 
guerres contemporaines.» En voici le coût, 
non compris les pertes, telles que non production, 
destruction de capitaux et d'une partie du capital 
humain : 

Millions de francs 
Guerre de Crimée 8,500 
Guerre d'Italie (1859) . . . . 1,260 
Guerre américaine (Nord) . 14,000 
Confédérés 14,000 
Guerre du Danemark . . . . 180 
Guerre de 1866 1,650 
Mexique, Chine, Cochinchine 1.000 

40,590 

. Le coût de la guerre de 1870 a été évalué, 
d'après un rapport, officiel, a 12,667,000,000 
francs pour les français et à 5 milliarda pour lès 
Allemands. Celui de la guerre des Balkans, a 
5 milliards, sans compter les perles qui en sont 
résultées. M. Jean de Bloch, dans son grand 
ouvrage la Guerre, a estimé les pertes de la 
Russie et de la Turquie, eu 1877-1S78, à 6452 
millions de francs a pariager entre les deux na­
tions. Le prix de la guerre de l'Afrique du Sud 
est évalue a 5 milliard pour la Grande-Bretagne. 

Cela ferait un total de 67 milliards, sans comp­
ter la guerre russo-japonaise. Mais rien qu'en 
France, de 1872 à la fin de 1912, les dépenses 
militaires avaient absorbé plus de 50 milliards, 
sans compter les guerres coloniales. 

Quel est le prix de la guerre actuelle? L'élat-
major allemand évalue le coût d'un soldat à 10 
ou 12 marks par jour, de 12 fr. 50 a 15 francs. 
Dans la revue militaire de l'etat-major allemand, 
le capitaine Henk a calculé que l'Allemagne au­
rait 3 millions d'hommes sous les armes, l'Au­
triche 2, la France 3, la Russie 4, soit 7 millions 
= 12. Il ne comptait pas la Grande-Bretagne, 
dont il ne prévoyait pas l'intervention. 

M. Yves Guyot ne la compte pas non plus. 
Il ne compte pas non plus la marine. Gomme 
toutes les troupes ne sont pas appelées le même 
jour, que la landsturm, les territoriaux presen 
tent un retard, cela fait compensation. Aussi il 
faudrait ajouter au coût des soldats les indem­
nités données aux familles. Par conséquent, on 
peut admettre que l'évaluation 12,20 fr. par jour 
pour 12 millions d'hommes, loin d'être exagérée, 
ne représente qu'un minimum. Nous avons donc 
150 millions par jour, 4500 millions par mois, 
27 milliards pour six mois. 

D'après le rapport de M. Flux sur le Census 
of production du Royaume-Uni, pour l'année 
1907, rapport où les ôvalutions ont été très soi­
gneusement établies, le chiffre annuel des affaires 
du Royaume-Uni était de 50 milliards de francs, 
laissant 8 milliards disponibles. Si on prend la 
moitié pour la France, les deux tiers pour l'Alle­
magne, on a un total de 18 milliards. Quatre 
mois de guerre suffiraient donc pour épuiser la ca­
pacité des disponibilités d'une année du Royau­
me-Uni, de la France et de l'Allemagne. 

Nous ne parlons pas des destructions de ma­
tériel des chemins de fer, des ponts, des maisons, 
des édifices, et il y on a qui n'ont pas une valeur 
marchande, mais que rien ne peut remplacer, 
comme la cathédrale de Reims. 

Quelles sont les pertes résultant de la non 
production? On a dit avec raison que les pertes 
des pays agricoles sont moins grandes que celles 
des pays industriels. La population agricole ac­
tive de la France est de 8,855,000 personnes, 
tandis que celle de l'Allemagne est de 9,883,000; 
mais proportionnellement à celle de la popula­
tion active, celle de la France est de 42%, celle 
de l'Allemagne de 34;5%. 

Si on évalue la production d'après les salaires 
distribués, en estimant la part des salaires à 
50% de la valeur de la production et si nout 
comptons que cette perte ne pèse que sur les 
trois quarts de la population active, nous trou­
vons en France, pour six mois, 15 milliards; 
Allemagne, 22 milliards; Royaume-Uni, 1785 
millions; la Russie, 4 milliards; la Belgique, 
1411 millions, soit un total de 44,600 millions 
de francs. 

D'après les coefficients de la valeur de l'indi­
vidu, établis par M. Barriol, selon les diverses 
nations, en évaluant le chiffre des pertes hu­
maines à 10°/» des effectifs, nous avons 1,200,000 
hommes, ce qui donne un total de 18 milliards. 
Le coût de la guerre, les pertes en production, 
les pertes en capital humain s'élèveraient ainsi 
à plus de 88 milliards de francs. 

M. Yves Guyot ajoute que les pertes britan­
niques comptent pour peu dans ce total ; que les 
pertes belges seront considérables ; que les pertes 
allemandes et autrichiennes seront désastreuses ; 
qu'en France, les pertes peuvent être atténuées 
dans une certaine mesure. 

La population active, d'après le recensement 
de 1906, «st de 20,720,000 personnes dont 
13,027,000 hommes et 7,693,000 femmes. Or, 
l'armée française, territoriaux compris, ne 
compte que 3 millions d'hommes. Il en reste 
donc 10 millions et 7,700.000 femmes. Dans ce 
chiffre se trouve la population agricole qui a pu 
récolter et qui pourra s'utiliser en grande partie. 
La vie économique n'est donc pas suspendue du 
fait de l'appel sous les drapeaux: si elle n'est 
pas plus active, cela tient à d'autres causes. 

Les pacifistes à Copenhague 

On mande de Copenhague au Daily Telegraph 
que dimanche, dans l'indifférence générale, a 
été ouverte la conférence des socialistes des pays 
neutres : à Copenhague personne ne s'intéresse 
à cette réunion, à laquelle ne participent que le 
Danemark, la Norvège, la Suède, la Hollande et 
l'Italie. Les socialistes américains et suisses se 
sont excusés. .'•'" *. 

Les délégués ont discuté l'envoi d'une circu­
laire aux socialistes, pacifistes, dimanche soir, 
au marché de la ville,' a 'eu lieu un meeting ; 
trois mille personnes écoutèrent ' lès discours 
prononcés sans manifester'aucune opinioii. "?.. 

Le principal orateur danois reconnut franche­
ment que la conférence n'avait aucune impor­
tance ; il ajouta qu'elle constituait seulement un 
petit rayon de soleil dans les sombres Ji'oRreurs 
de la guerre. La conférence a été closeiundi. 

L'or en Allemagne 

L'encaisse or de la Banque de l'Empire s'est 
augmentée de dix-huit millions et s'élève main­
tenant à deux milliards cent vingt neuf millions 
de marks. La couverture métallique des billets 
en circulation atteint le 46,4% contre le 44,2% 
pendant la semaine précédente. 

Quatre oent soixante et un millions de marks 
de bons de la caisse de prêts sont en circulation! 
et quatre cent six millions des mêmes bons' se 
trouvent à la Banque de l'Empire. Cette propor­
tion est minime. Ce fait est là-meilleure réfuta­
tion'des allégations de nos adversaires, suivant 
lesquelles la circulation des. billets serait cou­
verte en majeure partie par des bons de caisse, 
dit l'agence Wolff. . Z1 

Les impôts en Autriche 

Le rendement des impôts directs à Vienne 
pendant l'année 1914 a été de 21 millions supé­
rieur à celui de l'année 1913. Le produit de l'im­
pôt sur l'industrie et les métiers a élé'dè800..0Q0 
couronnes inférieur. Il faut attribuer cette dimi­
nution aux ménagements observés à l'égard des 
familles des soldats sous les drapeaux. La plus 
value de l'impôt.sur le revenu atteint seize 
millions. . . . . 

Banque nationale suisse 

Voici la situation de la Banque nationale 
suisse au 15 janvier 1915 : " . "'• 

& 

••= l© I o o o o o 
S (N l_ro«qiococN 
•a '•Hiftt~-o>mo5co 

• (N(SCOlN®^W 
e © m s o o o i n n o 
•° uOCCCOOOlOOJ . S ü j O l ^ C O C O O S - n t r - -
,;_ l O CO CO C~ T * CO t -

•S ^ O « C5 . 
^ - T H < N 

S | i 1 1 1 ;• 1 i 

CO 1 f i l O 1 O CO 
co 1 co co 1 <N m 
•s* »o <* t̂ - r- o es C O ' ! — - * < t ( - O W 
110 O ! O O ) 0 0 ^ i ^ 

C - r i O l O © i O C5 CD 
rv. Ci CO l O Î O 1 - < * ( ^ 

. " . t - - l O CC .=* CD CD CO 

- H ( N Q CD OS CO CD 
CD CO 6 0 - n O? CO 
( N . T T T 

co r 

. oo JD 

" • g ' • * 
•"» CO 

8-" 

'"•/'•' $0f 

: v •: . - . ,. . 

• • • - t o • » •' • • 

"£ • <u • 

ta
ll

iq
ue

 

C
ai

ss
e 

d 

na
nt

is
s 

nt
s 

. 
. 

s 
de

 T
ac

 

ai
ss

e 
m

é 
r 

. .
 

. 
rg

en
t 

. 
et

s 
de

 l
a 

te
fe

ui
ll

e 
nc

es
 s

ur
 

es
 

,. 
. 

re
sp

on
ds

 
re

s 
po

st
e 

W • • • > • ' • ! 
3 o o .-S o P 

oî 
O 

0 0 
T H 
U J 

O V 

•«ri 

TTH 

i f t 

o 
H ; 

> - • ' 

• ' f- \ 

1 CO <N 
1 N O 

O O OO 

co ca o . n •<rl . * 

1 CÔ CO CD 
i 0 0 <N CO 
" < N OO •«ri 

•>r<.»- - l O 

- 1-H-
tfi' I o »•? 

•*}> 1 C O I N 

O O i r l CD 
C» <J< ^ f t r i 
CD T * O f 
" O O O Ô * 

• * 3 a » 
ÇD o'.r^.ço 
<N Tri 0 0 CO 

** '; • 

s $ 
4 tr« > 
• : * . • » ! . ; ( « 

• . o • 

' a) ' 
• . T 3 

• 5 ** m 

o a m. 
. x3 « fi­

es
 .

 
rc

ul
a 

'ir
em

 
s 

d
u 

t - .~ <r V 

So-SS 

F
on

ds
 p

 
B

il
le

ts
 e

 
C

om
pt

es
 

A
ut

re
s 

p 

• • • . -

H o 
UO. 
• ^ 1 

u» 
<J> 

•V 
i r l 

(S 

"5 
,t-v 

•{*> 

I V - - . 

Î A P 

.». 
o 

C9' 

> 
• * * l 

: V. 
• s • 
H . 

^ 
(*£?!••* 

\5.4-i 
> ^ : ; 

•sj i 

<u 

ci 
. O ' 

• t e 1 

. X ' 

09 

• • • • • ' • -



ssääawEfe 
LA FEDERATION IIORLOGERE SUISSE .33 

Communications avec l'Allemagne 
On a publié des renseignements fantaisistes 

sur l'interruption durant un certain temps, du 
trafic deë 'voyageurs ön Allemagne par Bàlei II 
résulte d'une .communication de source autori­
sée, qu'on n'en est pas informé aux chemins de 
fer fédéraux et que les trains partant de Weil-
lieopoldBhöhe circulent comme auparavant. Il 
faut simplement se rendre de Bâle à cette sta­
tion. . ; '. ' ••: -
• .On fait toutefois observer que les chemins de 

fer allemands île garantissent pas toujours l'ap­
plication••de.V,hörair.e1..vu la situation. Les autres 
pays belligérants sont d'ailleurs dans le mê­
me cas. "; .^ - ,. v ... •• , 

X:'.; Certificats d'origine pour la France 
Nous attirons à nouveau l'attention sur le fait 

que tous les envois de marchandises à destina­
tion de France ou en transit par la France doi­
vent être-accompagnés de certificats d'origine. 
Lés" dits certificats" peuvent être.délivrés par les 
chambrés de commerce ou par les autorités lo­
cales ret..döi^e\ni porter, le visa d'un bureau de 
douane-dupays'exporta teur. * / 

On retient l'or et l'argent 
Les C F . F.< ont donné l'ordre aux, receveurs 

des stations de délivrer le moins possible de l'or 
et d'écua,aux guichets, mais de remettre cette 
monnaie aux caisses principales afin d'empêcher 
le drainage des éeus. 

Liste des dessins et modèles 
Dépôt».': 

N° 24977. ;U4 décembre 1914,12 h. m. — Ouvert. 
— 2 modèles. — Articles de bijouterie. — J. 
Drojowski, Lucerne (Suisse). '"•; 

N° 24982i 14 décembre 1914, 8 h. p. — Cacheté. 
— 1 modèle. — Articles de bijouterie (écrin). 

•*, i— Raoul Stern-Lamunière S. A., Genève 
(Suisse). 

N°--24984..15 décembre 1914, 2i/,4-h. p. — Ou­
vert. — 1 modèle. — Coquille' pour miroir de 
poche. — Maeder & Gilardi, St-Sulpice 
(Suisse). Mandataire: Alois Brandt, Berne. 

NS24989.16- décembre 1914, 8 h. p. — Ouvert. 
rr-17 modèles. —: Boîtes de montres, médailles, 
articles de bijouterie et d'orfèvrerie. — Holy 
frères, St-Imier-(Suisse). 

N° 24991. 17 décembre 1914, 7 h. p. — Ouvert. 
— 1 modèle. — Bague. .-*•. Otto & Albin 
Wiskemann. —- Zurich (Suisse). Manda­
taires : E. Blum & Co, Zurich. •:• -,.; ;;;. '"•• -

N° 24994. 18 décembre 1914, 6 h. p. — Ouvert. 
—- 1 modèle. — Echappement à ancre. .— 
Armand Nolz, La Chaux-de-Fonds (Suisse). 

N° 25002. 19 décembre 1914, 7 h. p. — Ouvert 
— 1 modèle. — Montre-bracelet. — Ariste 
Racine, La Chaux-de-Fonds (Suisse). Manda­
taire : F. Chopard, La Chaux-de-Fonds. 

N° 25011. 24 décembre 1914, 8 h. p. — Ouvert. 
— 1 modèle. — Cadran de montre pour aveu­
gles. — Pierre Tissot-Bersot, Le Locle. 

N° 25016. 28 décembre 1914, 3 h. p. — Ouvert. 
— 1 modèle. — Article de bijouterie. — G. 
Fossati et J. Grobéty, Lausanne (Suisse). 

N° 25017. 28 décembre 1914, 6 h. p. — Ouvert. 
— 12 modèles. — Boites de montres. —Al­
bert Bur, La Chaux-de-Fonds (Suisse). Man­
dataire: A. Mathey-Doret, La Chaux-de-Fonds. 

Ne 25018. 28 décembre 1914, 9 '/* h. a. — Ou­
vert. — 2 modèles. — Articles de bijouterie. 
— Adrien DuBois, Bienne (Suisse). Manda­
taire : W. Kölliker, Bienne. 

P ro longa t ions . 
Ne 11107. 4 août 1904, 8 h. p. — (111= période 

1914/1919). — 1 modèle. — Calibre de mon-
- tre. — Verneta Watch, Ariste Girardin, 

Porrentruy (Suisse). Mandataire : A, Mathey-
Doret, La Chaux-de-Fonds : enregistrement 
du 31 décembre 1914. 

N° 11522. 6 décembre 1904, 8 h. p. — (IIIe pé­
riode 1914/1919). — 1 module. —Mouvements 
de montres. — Charles Hahn & Co, Le Lan­
deron (Suisse) ; enregistrement du 19 décem­
bre 1914. 

N° 17321. 30 octobre 1909, 3 1 / . h. p. — (IIe pé­
riode 1914/1919). — 1 modèle. — Calibre de 
montre avec mouvement 10 jours. —~:A. 
Schhïfli,Se\zach (Suisse); enregistrement du 
17 décembre 1914. 

N° 17460. 2 décembre 1909, 7 h-, p. — (IIe pé­
riode 1914/1919). — i modèle. — Calibre de 
montre. — Fabrique d'horlogerie « La 
Champagne», Louis Müller & Çie, Bienne 
(Suisse) ; enregistrement du 19 décembre 1914. 

N° 17463. 2 décembre 1909, 8 h. p.;ft£ (IIe pé­
riode 1914/1919). — 4 modèles. —-/ Couvrè-
rochets. — Société hurlogère Réconcilier, 
Réconcilier Watch Co, Reconvilier (Suisse). 
Mandataire: A. Mathey-Doret, La Chaux-de-
Fonds: enregistrement du 31 décembre 1914. 

Ne 17517! 13 décembre 1909, 8 h. p. — (IIe pé­
riode 1914/1919). — 2 modèles. — Calibres 

.de montres. — «Doxa» Watch Factory 
Georges Ducommun, Le Locle (Suisse). 
Mandataire: A. Mathey-Doret, La Chaux-de-
Fonds ; enregistrement du 31 décembre 1914. 

N° 17522. 14 décembre 1909, 7'/* h... p. — (IIe 

période 1914/1919). — 1 modèle. — Mécanis­
me négatif de remontage et de mise à l'heure. 
— Fritz Mœri, suce, de Mœri ScJe.anneret, 
St-Imier (Suisse). Mandataire: A. Mathey-
Doret, La Chaux-de-Fonds ; enregistrement 

• du 31 décemb.e 1914. 
117538. 13 décembre 1909, 8 h. p. — (IIe pé­
riode 1914/1919). — 381 modèles. — Parties 
décorées de montres, bijouterie et médailles. 
— Huguenin frères & Co, Le Locle (Suisse), 
enregistrement du 19 décembre 1914. 

Nouvelles diverses 

N 

De nouveaux t imbres -pos t e ont été adop­
tés par le Conseil fédéral, de un, trois et treize 
centimes. 

Consu la t s . — L'exequalur est accordé : 1° à 
M. Arthur Abbot, vice-consul au consulat géné­
ral britannique, en résidence à Zurich ; 2° à M. 
J. Planchart, consul général du Venezuela, en 
résidence à Genève. 

FABRIQUE D'ÉBAUCHES DE SONCEBOZ 
Société Anonyme — Directeur : F.-E. PFISTER . 

HORLOGERIE . Maison fondée en 1849 ÉLECTRICITÉ 

et entreprise de Calibres spéciaux 
Ebauches et finissages 10 û 36 lignes 

Tous genres clefs et remontoirs 

! = Spécialité extra-plates et plates soignées z z 
La fabrique ne termine pas la montre 

TÉLÉPHONE 3600 ' HÖ101J TÉLÉPHONE 

ï 
fi 

MONTRES BRACELETS 
— 13 lignes ancre — 

sont livrées avantageusement par la Fabrique d'horlogerie 

B. Girard-Degoumois 
S T - I M I E R 

H 6413 J 3887 

BANQUE CANTONALE NEUCHATELOISE 
NEUCHATEL LA CHAUX-DE-FONDS L E L 0 G L E 

La Banque Cantonale Neuchatelolse traite toutes les opérations 
de banque. 

Elle ouvre des comptas-courants débiteurs et créditeurs. 
' Elle fait des prêta sur hypothèques, sur cédules et sur billets. 

Elle délivre des bona de depot & i; !, et 3 ans au taux de 4%%. 
l'an. Ces bons sont émis au porteur ou nominatifs et pour n'importe 
quelle somme. 

Elle reçoit les dépôts sur livrets d'épargne à 4»/„ l'an jusqu'à 
Ir. 8000, cette somme pouvant être versée en une ou plusieurs fois. 

Elle s'occupe de ta gérance de fortunée et soigne l'achat, la 
vente et la garde de titrée a des conditions très modérées. 

Elle délivre des ehequet et lettres de crédit sur toutes les villes 
importantes du globe. 
.:' Elle négocie les monnaies et blllete.de banque étrangers. 

Elle fait le commerce des matières d'or, d'argent et de piétine. 
Or fin pour doreurs. HÎ0035C 3Ï65 

i 
! 

w^mmmm^mm^mmmmmmmmmwmTm 
Fabrique d'Horlogerie 

GUSTAVE 3 A * 3 I £ * 
Ex-Directeur de la Maison Binetruy Frères 

à CHARQUEMONT (Doubs, France) 
Se recommande spécialement pour sa fabrication de 

ROUES D'ANCRE 
depuis G à 30 lignes 

en qualité extra-soignée et qualité courante 

Assortiments cylindre pivotes sur jauges 
(interchangeables) depuis 10 à 24 lignes 

Qualité garantie 
1017 Rhabillages en tous genres H20003C 

MONTRES BRACELETS 
13 lig., 2de 

cylindre, heures radium 
RACINE; FRÈRES 

H53U B I E N N E 10.">6 

Pierres ii 
en tous, genres 

CHeirles Monfrini 
H270N N e u v e v i l l e (Berne) i04i 

http://blllete.de


LA FEDERATION HORLOGÈRE SUISSE 
s a s 

il 

16 lig. ancre 15 et 17 rubis, sp. Breguet, anti-magnétique 
Qualité courante et soignée 

B o î t e s a c i e r , n i cke l , a r g e n t e t o r t o u s t i t r e s 

Même article 

avec rattrapante 

Fabrique 
d'Horlogerie 

Nathan Weil 
La Chaux-de-Fonds 

(Su i s se ) 

-m. 

Médailles aux Expositions universelles de Paris et de Barcelone 
Récompensas et Diplômes aux Expositions national« 

L'INDUSTRIELLE 
Société anonyme 

M a i s o n f o n d é e e n 1 8 7 8 

Manufactures de Cartonnages 
en tous genres, pour toute industrie et pour tous pays 

La plus importante des fabriques de 

Cartonnages pour l'Horlogerie 
Procédés de fabrication patentés. — Machines et outillage de la dernière perfection. 

Exécution prompte et soignée de tous les cartons, étuis,etc. , 
se rapportant à cette industrie., à des prix défiant toute concurrence. 

Spécialité de cartons avec intérieur molleton-veloutine extra. 

La section des cartonnages pour l'Horlogerie occupe à elle;,j| 
seule p l u s d e 2 0 0 o u v r i e r « e t o u v r i è r e s . i 

Stock continuel d'environ 508,006 cartons genres courants. 
• • ^ i 

H 3316 F Directeur général: H. S c h m i d l i n . 

Pour adresse : L ' I n d u s t r i e l l e , à F r i b o u r g . 3ti94 | 

i Pierres lines pour Horlogerie 
^ j : r u b i s , s a p h y r s , g r e n a t s , s c i en t i f i ques 

*8f S p é c i a l i t é s : T r o u a o l i v e s e t g o u t t e s , 
W g r a n d e s m o y e n n e s , e n s c i e n t i f i q u e 

1 SWISS JEWEL CO, S. A. 
! | LOCARNO (Suisse) 
«££ Scientifique ga ran t i de dure té , certificat à l'appui 

t Couleur rouge foncé 
H 3230 F Téléphone 1.63 • 3670 '' 

»SS» Adresse télégraphique : Mojonny-Locarno '• -

t 

z 
nos matières 

radifères 
et vous aurez une 

garantie sérieuse 

Dr 0. Rentsehler 
Banque dû Radium 

Zurich 36?2 

13 lig* ancre 
métal et a rgen t 

• Qualité garantie 

• Pièces interchangeables ,- ..->; 

Léonidas Watch Factory 
St-Imier H...J 1011 

B A N O U E F É DfETRÄtlE 
(SOCIÉTÉ ANONYMB)- "V Ü C- "S 1\3*. 

L_A C H A U X ^ b E ^ F O N D S 1 -
Sièges : ZURICU, BERNE, BALE, ST-GALL, GENÈVE, LAUSANNE, VEVEY^J 

LA CHAUX-DE-FONDS 
Capital social : 36 000.000 ....... Réserves : fr. 8.500.000 

Dépôts d ' argent en compte 
courant, à termes et contre 
Obligations ou Bons de dé­
pôts de notre Banque aux 
meilleures conditions. 

Placement de capitaux. 
Gérance de fortune. 
Garde de litres. 

Location de Coffres-forts, lnstal-
lations de toute sécurité. Cabines'̂  
isolées pour le détachement des.''-
coupons. ~;f 

Escompte et encaissement de lettres; 
de cha nge sur la Suisse et l'étranger. | 

Avances sur titres courants. 
Change de monnaies et billets j 

étrangers. 
Encaissement de coupons et titres. :; 

Imprimerie de la Fédérat ion hor logère suisse (Haefeli & Co), Chaux-de-Fonds 

V 



LA FÉDÉRATION HORLOGERE SUISSE . . ^ , - ^ , . , , , : . ^ 

Société des 

Fabriques de Spiraux réunies 
Genève = Bienne = Fleurier 

Spiraux „ Premier " pour montres-bracelets. 
Spiraux premières quaüte's pour Observatoires. 
Spiraux durcis et mous pour grandes fabriques. 

SPÉCIALITÉS : 

Spiraux trempés Breguet - Spiraux Palladium. 
Spiraux compensateurs du Dr Guillaume. 

B u r e a u x : Seirre> 15 , à 
D i p l ô m e d ' h o n n e u r : E x p o s i t i o n 

Lei Sagne 
Correction de l'erreur secondaire 

de compensation des Chronomètres 
Marine, Bord et Poche 

p r l'emploi du Balancier compensateur 
du D r Guillaume. 

Balanciers compensés et façon pour grandes fabriques. 
La Chaux-de-Fonds. 

U n i v e r s e l l e d e B r u x e l l e s 1910. 

Radiumisages Prima 
ie Cadrans émail, métal et aiguilles. — Exécution durable el soignée 

HEURES RADIUM S i 
J o h n DUN AND, fabricant de cadrans, Morat 

H 5083 F Maison l'ondée en i860 
La Maison rad iumise depuis 7 a n s . 

L a m a i s o n s ' e s t a s s u r é e d u R a d i u m « P r i m a » p o u r 
t o u t e l a d u r é e d e l a g u e r r e . 

3898 

V e r r e s - E m a u x — C r i s t a u x c o l o r é s - • 

APPERT FRÈRES 
t 3i, Rue -les Chasses, C L I C H Y (Seme, France) 

E m a u x b l a n c s e t C o u l e u r s 
pç>ir applications sur cadrans. > • 

Recommandés: E m a u x b l a n c s ; i v o i r e , etc. 
Tarif franco »ur demande. 

CONTREPIVOTS 
rubis, saphyr, grenat IO08 

Spécialité : rub i s scientific!mes 
GrQfMt OSSOrtiniBnt, dans toutes les grandeurs et épaisseurs 

Demandez prix-courant et échantillons. 

ADOLPHE WEBER & FILS 
H 6209 J 

TÉLÉPHONE 1.61 
St - Imier 

te 

ISBS«8 ae "SS 
\W* p* Hor loger ie u''(?$ 

S p é c i a l i t é : „ G r e n a t " 

Theurillat & C 
H P P o p p e n t p u y 

Interchangeabilité et fidélité absolue. — Livraison par retour ( 

Fabrique d'horlogerie possédant outillage moderne 

ptreprendrait fabrication de calibres spéctaur ' i 
en petites pièces ancre. • 
; Selon désir se chargerait du sertissage pour p i l o ­
tages sur jauges, éventuellement du terminagè com­
ple t de la montre. 

Ecrire sous chiffres H 2 0 5 8 1 C à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , L a 
C h a u x - d e - F o n d s . 

1 JVIonfres et JVIouvements # 

«se. 13 1 » 

w sont livrés très rapidement et à des 
w jjg^- p r i x avan tageux 
w par la Fabrique mécanique 
"®P de montres à ancre pour dames 9 à 13 lignes -~: 

ï Marc Favre & C° 
H H...U M a d r e t s c h . io6o';{ 

TELEPHONE 1,51 

: Charles Frank : 
| A t e l i e r l e p l u s i m p o r t a n t p o u r ' g 
a la fabrication de S E C R E T S OR en tous genre« S 
• — à vis et américains — • 
S R é p é t i t i o n s g r a n d e s p i è c e s e t e x t r a - p l a t e s " 
*? 3135 H 30030 C Ouvrage prompt et soigné. Forot metrio» • 
a Telephon» La Chaux-de-Fonds, D1 JeanRiohard 16 • 
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LA FEDERATION HORLOGÊRE SUISSE 

Bracelets 13 lig. oyl. 
à s e c o n d e , ex t ra b o n m a r c h é . 

V e n d e u r s s o n t c h e r o h é s p o u r t o u s p ay s . 

Offres s. chiffres H20563C à Haasenste in & Vogler, La 
Chaux-de-Fonds. 

Importante fabrique d'horlogerie suisse 
cherche 

un Directeur capable 
bien au courant des affaires de la branche. 

Participation financière désirée. 
Belle position et situation stable. 
Adresser les ofïres par écrit sous chiffres 

fI-48-P à Haasenstein & Vogler, La 
aux-dë-Fonds. 1021 

utriche Hongrie 
>y Personne avec expérience de tout prem. ordre (Hon 
: Kj'grois demeurant à Vienne) se met à la disposition des fa-
:.V>bricants pour sauvegarder leurs intérêts. 
(C ' ; Encaissements et interventions de tous genres. 
£ . , Adresser les offres sous chiffres H 2 0 5 5 1 G à H a a -
j s e n s t e i n & Vog le r , L a C h a u x de -Fonds . 1037 

IANGLETERRE 
Le marché anglais* est celui qui souffre le moins de la 

•'"guerre européenne. 
, • ' 'Maison londonntennc de la branche^montres de poche 
'-"biedintro4uite demande offres de bonnes fabriques suisses 
'spécialement de bracelets 11 à 14 lig. en métal et argent et 
montres Roskopf, etc. Payement comptant. 

Affaires traitées pour compte personnel ou comme re­
présentant à la commission. —Adresser offres sous chiffres 
H 2 0 5 4 6 C à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , L a C h a u x - d e -

1? Fonds..... •.-,.. -103a 

91 et ÎO lig. 
Q u i s ' i n t é r e s s e r a i t a la fabrication (ébauche et ter­

minaison) d'un calibre de montre 10 lig. ancre ; calibre, 
étampes, pointeurs et angleurs et plaques de travail sont 
terminés.. Les ébauches sont en travail, une pièce marche. 

S'adresser sous lettres H 2 0 5 3 2 C à H a a s e n s t e i n & 
Vogle r , L a Chaux-de-Fonds . 1034 

NI 
§ 

"¥' 

Employé de bureau 
c o n n a i s s a n t l ' h o r l o g e r i e 

e s t d e m a n d é 
par fabrique de montres de Bienne. — Préférence est 
donnée à une personne pouvant correspondre en a l l e ­
m a n d , f r a n ç a i s et si possible aussi en a n g l a i s . 

Inutile de se présenter sans preuve de capacité et 
de moralité. 

S'adresser sous chiffres H 79 U à H a a s e n s t e i n 
A V o g l e r , B i e n n e . 1057 

; Manufacture d'horlogerie demande 

Directeur 
technique 

bien au courant de la fabrication mécanique de la petite 
! pièce ancre et avec quelques notions commerciales. 

* Belle position pour horloger-technicien capable et ex­
périmenté. 

Offres sous chiffres H 20554 C à Haasenstein & 
Vogler, La Chaux-de-Fonds. 1040 

F a b r i q u e d ' h o r l o g e r i e c o m p l i q u é e 

W a l t e r M e y l a n , 4, Jacob Brandt, CîiaDX-de-Fonds 
R é p é t i t i o n s à quarts et minutes syst, à tirages et poussoirs 

silencieux. - Chronographes, carillons, quantièmes, automates. - Nou­
veautés : Répétitions quarts et minutes 17 lig. extra plates. 3120 

«Concerto» déposé. Téléphone 713. Rhabillages. H 20009 C 

OCCASIONS ! 
On demande lots d'occasion 16 lig., lépines 

et savonnettes, cyl. 3/4 pi. et ancre, métal et 
argent, bon marché, 12-13 lig., cyl. 3 4 pi. et 
ancre, calottes, extra bon marché. 

Faire offres détaillées avec prix et quanti­
tés sous chiffres H 20597 C à Haasenstein & 
Vogler, La Chaux-de-Fonds. 

1D.D. E l i a s 
HORLOGERIE EN GROS 

EXPORTATION 

Heerengracht 555 

AMSTERDAM 
BOLLAKDI 

H 20019 C 1413 

Fabrique Syda-Watch 
Léon-Ed. Henry 

L a C h a u x - d e - F o n d s 
Régionaux, i l 

Téléphone 
6 5 6 

Calibre 
extra moderne 
Quels f a b r i c a n t s s ' in té ­

resse ra i en t à ca l ib re i n ­
connu à ce j o u r p résen tan t 
nouveautés à b reve te r . 

In te rchangeab i l i t é c o m ­
plète, p réc i s i on ga ran t i e . 
Ce nouveau c a l i b r e a v e c 
s e c o n d e une fo is r e m o n ­
té peut se met t re i n v a r i a ­
b lement dans une botte sa­
vonnet te ou lépine sans 
change r la d i spos i t i on des 
mob i les et mécan ismes . Un 
seu l ou t i l l age , un seul poin­
tage, un seul t ou rnage p o u r 
chaque g r a n d e u r de ca l i ­
b re . Economie, g r a n d e s im­
p l i f i ca t i on dans la f a b r i c a ­
t i on , le r h a b i l l a g e etc. 

E c r i r e sous H 294 N â 
Haasenste in & Vogler , La 
Chaux-de-Fonds. 1051 

Technicien-
Celibriste 

au courant de la fabrication 
moderne de la petite pièce, 
ayant bonnes connaissances 
pratiques 1054 

trouverait emploi 
dans fabrique du Vallon. 

Adresser offres av. preuves 
de capacités sous chiffres 
H 20585C à Haasens te in & 
Vogler, La Chaux-de-Fonds. 

Qui s e r a i t p r e n e u r , au comptant, dé 660 dou­
zaines 

MONTRES ROSKOPF 
garanties, genre anglais, Inde et Ls XV assorties,, en nickel, 
unies et facettes frappées en tous genres, 19 lig., bon marché. 

Ecrire sous chiffres H 2 0 5 9 9 C à H a a s e n s t e i n & Vog­
ler , L a C h a u x - d e - F o n d s . 

A louer de suite 
à Bienne 

le premier étage d'une nouvelle fabrique modernement bâtie. 
Place pour environ 60 ouvriers. 

Ecrire s. chiffres H 22524 C à Haasens te in & Vogler, La 
Chaux-de-Fonds. 1014 

A vendre 
différents lots de montres prêtes, articles courants, e n : 

s a v o n n e t t e s a r g e n t é e s t u r q u e s , doubles se­
crets, mouvements Roskopf, bonne qualité, 2 et 4 
plaques ; 

m o n t r e s c y l i n d r e , lépines et savonnettes, dorées, 
demi-plates, 18 lignes, unies et frappées ; lépines 
nickel, acier et fantaisies ; 

m o n t r e s c y l i n d r e , 16 l i g . , savonnettes argentées, 
niel, etc. 

Acheteurs sont priés de donner leurs adresses sous chif­
fres H 2 0 5 6 9 C à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , L a 
C h a u x - d e - F o n d s . 1030 

rès bon calibriste, ayant plu­
sieurs années de pratique dans 
différentes fabriques, d'après 
les systèmes et organisations 
les plus modernes pour tous 
les genres de mouvements et 
montres, cherche à changer 
de placé pour époque à con­
venir. Adresser offres sous 
chiffres H 5 1 7 3 J à H a a s e n s -
t e i n & Vog le r , S t - Imier . 

Horloger technicien 
ayant plusieurs années de 
pratique, connaissant procé­
dés modernes de fabrication 
de l'ébauche au terminage, 
cherche emploi de suite com­
me remplaçant ou aide. 

Offres s. chiffres H 15016 C 
à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
La C h a u x - d e - F o n d s . 1030 

Matière lumineuse 
à l'usage des cadrans lumi­
neux, etc., peut ôlrc fournie 
à bon marché. Echantillons 
sur demande d'intéressés sé­
rieux. Offres détaillées sous 
M H 127 à H a a s e n s t e i n & 
V o g l e r , S . A., M u n i c h . 

Spieliliti ROSK0PF 

CMeyer-Graher 
LA CHflUX-DE-FONDS 

Seul propriétaire 
3655 de la marque 

W.BOSSKOPF SCifl 

TRADUCTIONS et correspond, 
en allem., angl. et espagn. ; 
discrétion absolue. F.-A. DROZ, 
39,r. Jaquet-Droz, Chaux-de-Fonds. 

Porte-échappements Roskopf 
Quelle fabrique fournirait 

porte-échappemeDts Roskopf 
prêts à mettre en place ? 

Faire offres s. H 1 5 0 2 0 G 
à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , 
L a C h a u x - d e - F o n d s . 1038 

Tonr-Révolver 
neuf à v e n d r e pour tarrau-
der, tourner, etc. Faire offres 
sous chiffres H 133 P à H a a ­
s e n s t e i n & V o g l e r , P o r -
r e n t r u y . 


